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Une perspective transnationale met l’accent sur les circulations, les 
franchissements de frontière et les processus de transferts. Ce changement de 
perspective méthodologique s’avère particulièrement fructueux lorsqu’on se 
penche sur les liens entre le théâtre de langue allemande et celui de langue 
française : on songera à la manière dont Johann Christoph Gottsched s’est 
appuyé, au XVIIIe siècle, sur l’exemple français afin de mettre en place un 
‘théâtre national’ allemand. Une remise en perspective transnationale permet 
de faire émerger une autre histoire du théâtre, qui questionne les modèles 
narratifs à l’œuvre dans des écritures de l’histoire du théâtre axées jusque-là 
sur une dimension nationale et qui offre la possibilité de décentrer le regard, 
y compris par rapport à l’eurocentrisme. Au cours de l’article, des cas concrets 
seront abordés, telles la première (et les représentations) de la pièce d’Aimé 
Césaire La Tragédie du Roi Christophe en 1964 à Salzbourg (puis à Vienne et à 
Berlin) ou encore la réception de l’œuvre de Heiner Müller en France, laquelle 
a débuté dans la deuxième moitié des années 1970. Il s’agira d’étudier non 
seulement les intrications entre des phénomènes nationaux et transnationaux, 
mais également le point de vue particulier sur l’art théâtral qui s’en dégage : 
c’est en effet un théâtre conçu à la manière d’un réseau dynamique et ouvert 
qui passe alors au premier plan, autrement dit une appréhension du théâtre 
comme une constellation transnationale et transdisciplinaire de personnes, de 
pratiques et de matérialités. 
 


